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Judith A. Reisman (1935-2021) est une universitaire, conférencière et essayiste américaine, devenue célèbre par 
son combat contre l’héritage de la propagande d'Alfred Kinsey. De parents juifs, son père était allemand et sa 
mère russe, forcés d’émigrer aux USA. Mariée en 1954 à Arnold Reisman, elle a quatre filles dont Jennie qui sera 
violée plusieurs fois à 10 ans par un adolescent de 13 ans en 1966. Judith Reisman découvre que ce jeune a violé 
plusieurs enfants du quartier après la lecture du magazine Playboy. Sa fille en restera traumatisée et se suicidera 
à l'âge de 23 ans. 
 
Menant une enquête approfondie, Judith Reisman découvre peu à peu l’univers de la sexualisation des enfants 
auquel participe Playboy mais, surtout, derrière cette entreprise mortifère, elle découvre un individu, le docteur 
Alfred Kinsey, auteur de rapports pseudo scientifiques sur le comportement sexuel des hommes et des femmes, 
à l’origine de la révolution sexuelle des années 60. Dans la société selon Kinsey, les enfants peuvent en violer 
d’autres puisqu’ils peuvent avoir des orgasmes et sont donc sexuels dès leur plus tendre enfance. Aucune 
considération des conséquences désastreuses sur le psychisme de ces enfants, Kinsey ignorant tout et voulant 
tout ignorer de ces prétendus effets négatifs. 
 
Les théories de Kinsey furent relayées par de multiples médias, des 
chercheurs, des mécènes, la fondation Rockefeller, la CIA…et 
participèrent au renversement des valeurs quant à la sexualité. 
Comme le montre l’auteure dans ce livre, l’Amérique passa d’un 
code général des relations amoureuses respectant les jeunes 
femmes en contrôlant les excès des hommes à une grande 
« libération » de la testostérone emportant tout sur son passage.  
 
Les tenants de la galanterie, de l’amour respectueux furent cloués 
au pilori et invités à se taire définitivement, la tolérance n’étant 
plus de mise en la matière. Tout devint possible, aucun acte sexuel 
ne pouvant être considéré comme mauvais. 
 
Ce qu’ignore Kinsey c’est que Judith Reisman a été marquée au fer 
rouge par la mort de sa fille et elle ne tomba pas, pour cette raison, 
dans le mythe de la sexualité débridée et encore moins dans celui 
de la pédophilie heureuse. Après avoir mené ses recherches de 
manière scientifique et indiscutable sur l’imposture Kinsey, elle 
passa toute sa vie à traquer les héritiers des théories issues de 
l’Institut Kinsey. Un combat qui l’a menée à affronter des lobbies 
puissants défendant leur juteux business: pédopornographie, prostitution, pornographie notamment. Ces 
lobbies l’ont traînée dans la boue, insultée publiquement mais n’ont pu empêcher son message de se répandre 
aux USA et dans le reste du monde. Ce livre est un concentré de ses recherches. Tout y est et de manière très 
organisé et documenté. Seuls deux éditeurs (Kontre Kulture et les éditions Saint-Rémi) le publient en français.  
 
Discussion : Kinsey est mort ruiné et seul. Mais ses théories ont la vie dure parce qu’elles flattent la testostérone 
et libère la sexualité masculine. Dès lors, malheur à ceux qui veulent s’opposer à ces nouveaux comportements, 

ils seront traités de ringards et d’empêcheur de jouir ! Or, en guise de 
nouveauté, Kinsey a simplement redécouvert la sexualité des cavernes que des 
millénaires de civilisation ont rendu plus humaine, plus respectueuse, plus 
civilisée. Et son crime ultime est d’avoir voulu banaliser la pédocriminalité.   


